
 

    
   

 

  

 

  

  

  

  
  
  

 

  

 

  
  

  

 

      

    
  

  

 

  
  

       

   
    

  
  
  
  
   

 

   
   
    

  

“on que l’opporturité se fasse sentir plus vivement.

 
  

 

Il est question plus que jamais des élections générales. ;

Le gouvernement King, qui détient le secret de la date de cette

grande ‘‘consultation populairee”, n’a pas encore divulgué son

secret. Peut-être aussi, comme on l’a fait remarquer, attend-
En pra-

tique, on le sait bien, c’est le parti au pouvoir qui choisit le

temps de l’appel au peuple :il'y est contraint parfois lorsque

surgissent certains problèmes particulièrement embarrassants;

le plus souvent il décide de l’élection lorsqu’il s’y est bien pré-
paré et qu’il la croit gagnée. d'avance.

En toute bonne foi, on ne pourrait prétendre sérieusement
aujourd’hui que le gouvernement King :tient absolument à faire

des élections tout de suite. On. a tâté le pouls à l’électorat de
“quelques provinces :et ona senti des réactions plutôt variées.

En Saskatchewan, grosse victoire libérale : mais dansla Nou:
velle-Ecosse et au Nouveau-Brunswick, grosses victoires com)
servatrices. Sans doute, les stratèges politiques, comme les
critiques militaires de la grande guerre, savent trouver d’excel-

lentes raisons pour tout expliquer : ici, c’est un simple recul
stratégique ; là, c’est une savante manoeuvre pour attirer l’en-
nemi sur un terrain défavorable ; ailleurs, la défaite tient à des
conditions tout à fait locales, mauvais terrains, tactique défec-
tueuse. Et les stratèges concluent : “Situation inchangée
ON LES AURA!”

Peut-être, mais l’heure de l'attaque n’est pas encore trou-

 

“vée.
—:01—

Quoi qu’il en soit, il est sûr qu’on commence à préparer les
élections. Le gouvernement King peut attendre jusqu’à Pan
prochain — la Constitution le lui permet. Mais il est très pro-
bable que nous aurons l’appel au peuple dès cet automne.

Deux problèmes se présentent, d’ordre différent, mais d’im-
portance considérable.

Le premier regarde les politiciens de carrière : et c’est
l’avenir du parti progressiste. On trouve des gens, chez les
libéraux et les conservateurs, surtout chez ceux-ci, qui prédi-
sent l’écrasement définitif des progressistes. Nous n'y ver-
rions pas beaucoup d’inconvénients, mais il faut pourtant voir
les choses commeelles sont. TI] nous paraît abusif de prévoir la
mort des progressistes d’après leurs insuccès aux différentes
élections provinciales qui se sont tenues dans l’Ouest. Il faut
plutôt remarquer que les progressistes qui siègent aux Commu,
nes ont été élus avec un mandat d’ordre fédéral ils doivent
obtenir la disparition du tarif douanier — ou au moins un
abaissement notable des droits, qui fasse l’affaire de leurs man-
dataires. Qui peut nous assurer que les électeurs de l’Ouest
n’enverront pas aux Communes futures des députés de même
esprit et en aussi grand nombre ? Personne. Il semble bien
que l’Quest - n’écoute M.~Meighen que d’une oreille distraite.
Et M. King, du moins pour le moment, ménage visiblement les
progressistes qu'on appelle ses “alliés”. Tout cela ne fait pas
présager l’écroulement du troisième parti.

L’autre problème, celui qui intéresse tout le monde, c’est
celui des chemins de fer nationaux. On commence à en parler
un neu partout, et vraiment ce n’est pas trop tôt : car c’est un
problème aigu.

Ainsi que le dit l'Evénement de lundi, “en 1917, au mo-
ment où le gouvernement entrait dans la nhase lamentable de
l’étatisation de ces chemins de fer déficitaires. ces monuments
de folie représentaient pour les contribuables canadiens au
moins un milliard de dollars en bel argent perdu. Depuis. en
déficits et en nouvelles mises de fonds, ce système nous a bien
colité encore $700,000.” Et les pertes continuent, à raison de
quarante mñllions par année d’exrplnitation (?!).

On se rend compte aujourd’hui au’il faut faire quelque
chose. Mais on ne sait pas encore ce qu’on fera. Nous avons
déià parlé de la fusion projetée : aux termes entrevus. ce se-
rai un immense attrape-nigauds. L'honorable M. Graham et
même M. Thorton ont prétendu qu’il y aurait moyen d’économi-
ser cinquante millions par année, à condition de conclure une
entente avec le réseau rival du Pacifique Canadien. Si c'est
possible, 11 faut que cela se fasse.

Le peuple attend les programmes des partis sur ce point.

À PROPOS D’ELECTIONS

LES PARTIS., — L'ESPRIT DE PARTI.

 

 

 

Mon cher Jean, me ouvertement, si le parti est bon,
Je coutinue de répondre à votre c’est-à-dire sl s'inspire de bons

demande de jeune électeur, désireux!{ principes, s'iT prône et poursuit une
de se bien orienter dès sa première’ politique honnête, bienfaisante pour
participation à une élection politi- le pays.

 

que. ; Evidemment, il serait mau-
Vous devez voter suivant votre} vais d'adhérer à un mauvais parti,

conscience, mats suivant votre cons-| Jj serait mal également d'adhére)
j 3 1 A 3 1 > > = + . -cience éclairée, bien infor mee, S0U- 4 un parti, méme bon dans son en-

mise à la loi de Dieu.

:|tend à ne voir le bien général que

c'est a dictatu la
| slorganise pour s'emparer.
voir a son profit,
La lutte des partis est sô ree di

névitables désordres, dontsouffre‘ls
nation-; la: luttesdes ‘classes ‘est au-
trement dangereuse et
subversive encore de toutb
politique et social: "Notre |
a montré de la sagesse’ en-refusant
de s'organiser en partis de. classes
en gardant « en améliorant
Vieux cadres de ses deux 1
«Si ‘nous’ ‘devons appr
somme, Vexistence et:org
des partis sous la disciple
nable des chefs de tes

 

   

ment ce. qu’on
parti. ;
Un parti deitavoirson’

pre’ et- sés- priricipes; qui le
guent. de ses .adversaires. Mais l'es
prit particulier d'un parti pas

lppelle “Pe

en général. Ce”dernier compor

pour les aspirations ou même pour
les personnes d’un autre parti, I

dans le bien ou le succès de son par-
ti; il subordonne volontiers le. bien
général du pays au succès du parti.
L’esprit de parti est un désordre
contre le bon sens et même contre
la morale. 1.esprit de parti met la
fin honnête, qui est le bien de toute
la société, dans le moyen, qui est le
parti destiné 4 procurer ce bien de
la société.
Vous avez là, mon cher Jean

quelques idées sommaires sur cette
question, qu’on embrouille trop, ‘des
partis politiques et de l’esprit de
parti, Dans une prochaine lettre
la dernière sur cette question, je
vous dirai ce que je crois être la vé-
rité sur le mandat que certains élee-
teurs croient donner aux député:
qu’ils élisent,
En attendant, renseignez-vous bien

sur les principes et les program-
mes des partis, et aussi sur les as
pirations, les aptitudes et le carac-
tère des candidats qui se préparent
à solliciter votre vote.

Toujours à vous,
Votre onéle bien dévoué, mais

pas candidat.  
NESTOR |    

À propos de théâtre'®
français

Un de nos Dominicains les plus!
distingués, le Père Lamarche, qui
compte déjà comme un de nos meil-
leurs critiques littéraires, vient de
donner, dans le Devoir de samed’
dernier, des avertissements trés op-
portuns aux comédiens francais qui
vomt nous visiter bientôt et surtout
aux directeurs de leur troupe.
On sait que. depuis quelques an-

nées, nous avins à Montreal et à.
Québec, ce qu’on appelle — avec d&
majuscules, sil vous plaît — une
saisun de Comédie Française. (En-
tre parenthèses, il est arrivé quel-
auefsis qu’un des comédiens fût en-
core de la fameuse troupe du pre-
mier théâtre de France : le reste. .)
Et on sait aussi que trop souvent
ces troupes nous ont donné de mau-;
va pièces du répertoire moderne
nu tout à fait contemporain.

Il est peu séant certes de ne voir
du mauvais theatre qu'à Paris. La
vérité est qu’à Londres, malgré le
“ant britannique, et & New-York mé-
me. en dépit du puritanisme bien
connu de nos voisins, l'art dramati-
que ne respecte pas plus la moral:
qu'à Paris. On vient de constituer
à New-York une ligne contre 1
théâtre immoral : et ce n’est pas
sans besoin.
Mais il est indéniable tout de mê-

me qu'une grande partie du réper-
toire contemporain de comédie fran-
çaise ne nous convilent aucunement;
pas plus qu’au publie français d'aîl-
Jeurs, et surtout il est hors de con-
teste que la France n’a rien à ga-
gner 4 exporter à létranger certat.
nes élucubrations  pseudo-dramati-
ques des auteurs en vogue.

 

 oi de Vous TeN-; semble, en mettant ce parti et les
drez compte à Dieu du vote que Vous! intérêts de ce parti au-dessus de la:allez bientôt donner... Vous n’êter Hoi de Dieu. au-dessus des direc-;
pas de Ceux, Assez rares, je veux le tions de l'Eglise, au-dessus du bien’
evoire, qui réclament en politique la’ général de la société.
liberté de leur conscience. La liber-] ,

! : Les parti 5 ité de conscience n ‘existe pas plus ene partis sont une nécessité dans,
régime parlementaire que nous!politique qu'en morale, Nulle cons-

vience n’est au-dessus des droits de AONS d'après notre constitution,
Dieu. | Fondée sur le parlementarisme an-

Vous admettez ces principes élé-*a, mans partis régulièrement,
mentaires pour un chrétien. Ce qui organisés, la machine parlementai-
vous inquiète “qe ne fonctionne plus ; elle fone!davantage, c'est de
savoir si Vous pouvez vous enrôler
dans un parti, en acceptant la direc-
tion de ses chefs. Vous avez enten- .
du dive tant de mal des partis, et  Ajoutons sans tarder que les par-
surtout de l'esprit de parti. que U3 politiques
vous avez certains serupules d'être Par leurs

fionne même difficilement si) v a
plus de deux partis de réelle impor-l
tance,

principez de rouverne-
d'un parti. ment, par leurs programmes de po- ce: elle est tout ce qui nous a man-

; Si Ia diffévence des partiswoot teut ce qui nous manquera le |
des diverses clas., Plus et de plus en vias nn monde.

. . .. Hitique.
Mon cher Jean, votre inquiétude leur vient pluté

+ . . _ } + ytpart d'un hon naturel, mais je crois ©A 1 ; es sociales se formaqu'elle neut être  calmée pâr quel- ormant en parti ;
ques réflexions, i vous 5 2ques réflexions, qui vous seront fa- intérêts d'une classe.

- PS

intérêts des autres classes
partis en viennent ainsi à poursuivre

I n'est certaînement nas mauvais
à un parti, d’en être mê- ouvertement le bien

d’alhérer

  

 

doivent se différencier °5t l'ordre, Ja di

si chaque parti représente ainsi Jes!
opposés aux!

; si les !

particulier d’u-

Dien merci, l’art dramatique fran-
cais comporte un nombre considéra-
ble de pièces intéressantes, gales
sans pudihonderie ou sérieuses sans
fotre Dame-en-Comélias, sans par-
ler ici des chefs-d'oeuvre incontestés
de notre littérature française que
‘Nous aimons À entendre plvs que

‘tout le reste. —Bref. à côté du mou-;
nis théâtre. il © a le théâtre pre

pre Et c'est de celui-ci que nous
ivoulons, exclusivement.
1
 

la même chose que l’esprit de parti :

sentiment de haine ou de mépris|.

«ilny a

   

 

  
y ert
quer que l’eentres à “peu près invisib
tituera guère un embellissément “dang sa
nous espérons. qu’on-en modifiera’ suffisam
qu’äumoins il ne constitue pasun enlaidissement.

Mais il y a plus grave en la. demeure si j'en © | Il
filet que je cueille dans le Soleildeven redl,:de 14août“cou
et qui se lit commesuit . ;

“Les USINES DU. C.N.R.
“Toutes les petites usines ai

 

moilou. Il appertque conformément
du chemin de fer National a déci
moilou. Elle a fait l'acquisition
domaine de la succession Oliver €

nes seront avrandies. »
L'expression ‘ ‘petites usines” comprend

Rivière-du-Loup déjà à demi-fermées-?
La nouvelle n’est peut-êtreque endan

généralëme or
8‘endormir dansun fe üsse. sécuri

 
Commerce à la reprise de on séances.le 5een
et j'ose compter sur une nombreuse. assistance.

En attendant je prierais ceux qu
tinées de notre comté de veiller au grain.

HORACE CIMON,  
  
 

Couvent du Bon-Pasteur
RIVIERE-DU-LOUP

Entrée des Pensionnaires

MARDI, LE ler SEPTEMBRE

Ouverture des Classes

MERCREDI LE 2

SOUVENIRS MORTUAIRES.—Adressez-vous
Saint-Laurent pour vos souvenirs mortuaires de
prix sont les plus bas.

Dr J. André Lessard,D+s
— CHIRURGIEN-DENTISTE —_

TRAITEMENTS ET EXTRACTIONS PAR LES
METHODES LES PLUS NOUVELLES.

Au dispensaire tous les jeudis de 9 à 10 heures A.M,

— Bureau : —

> 106 LAFONTAINE - RIVIERE-DU-LOUP Station,

LUNETTES
A VENDRE
au magasin

  

  
    
      
  
 

 

  
| La croix qui est le grand nassé esf!
pass le gvand avenir. Elle est
l'honneur, elle est 1

 

  
inline : elle es!
ence du sacrifi-!

 

Pamour et Vintell!

| Louis Veuillot.
 

La liberté ne s'emprisonne pas, el
les fers Qu'on lui forge servent quel-

| quefois à étendre son empire.
Lacordaire.

bon sens. elle|

FRENETTE & BEAULIEU
Lunettes de tous gerirés et de patrons les

PLUS NOUVEAUX *

Examen de la vue GRATUIT
par un MEDESIN Spécialiste.

Taille et ajustage des VERRES
par des experts.
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aphaél

de. leur “voyage
trajet enauto.

lle”“Yvonne Beaulieu
-Pistoles; est en promenade

5. parents et amis. | ;
ë à “Horace. Sabou-

Alphonse “et. Séraphin
nqui, étaient. en visi-

M: A. Coulombe

moiselle Alice Côté est ar-
courte “promenade 3

i chez “des amies..
tenvisite chez M, Jos,
“lerRang, la semaine

“Rév. J.-E. St-Pierre, de
“sa mère madame M

Dr-et. madame -J.-O,  St-
St-Räphaël,. mademoiselle
lerre-de St-Clément, ma-

ile-Raymond d’Amaui, ma-
Matie-A. St-Pierre de
mademoisélle

«-de St-Raphaël ‘et made-
Estelle: Saint-Pierre du Bic.
moiselle Valentine  Bella-

ait la semaine dernière, chez
e madame. Th. Bellavance.
idame--“Chs-Eugène -Roussel

menade.àCausapseal. l’in-
adame-Pierre Saucier.

“Hyacinthe Deschênes
est en villégiature à

Amanda. Thibault
ide chez ‘ses parents

ame Jos. Thibault. -

prien: Fortin et sa
sont én. promena-
e zdes parents.

 

€ “de Rimouski ont subi
dimanche dernier, aux mains. de no-

club;«une défaite qui fera sensa-
‘dans notre paroisse. Le résul-

al. fut de 20 à 3. Le “StFa-
/Xs'est surpassé et il méritait

victoire... … Félicitations à
ants joueurs.

 
SQU’A WINNIPEG

lus un demi-cent par mille Pour tous les endroits au-delà dans le
Manitoba, la Saskatchewan, l'Alberta, jusqu’à Edmonton,Tannis,Calgary ¢f MacLeod. ’ ’Retour
‘Undemi-cent par mille jusqu’a Winnipeg plus $20.00 jusqu’à- “Lévis etpassage de séconde au. point de départ.

DEDÉPART:11 et 26 AOÛT
e deQuébe al est deQuébec ét Lévis et ausud dé Charny

du Loup, Matapédia, Monk, Québec, etc.
detrains spéciaux s’adresser aux agents.
 

 

Joachim etsont|{oumissions pour des réparations au

‘pour réparations au quai, Saint-An-
,

Laurence} 2 +5
montant de la soumission, fait à l’or-

| Travaux publics.

 
ésident et Directeur:Général

NOREDE
u Buredu des'Commissaires-Censeurs

BIENVENU |

'PERODEAU  ;,
“Province di Québec.

 

  
ste publics

‘à jusqu’à veure . dvan-
“mercredi 26: août 1925, des

dal, consistant en la construction de|
iiurs à pierres perdues, à Saint-An-
tré, comté de Kamouraska, P. Q.
lesquelles soumissions devront être
cachetées, adressées au soussigné, et
porter sur. leur enveloppe, en.sus de
l'adresse, les mots “Soumission

dré, P. Q.,”. ;
On peut consulter les plans et les

formules de contrat, et se procurer
des devis et des formules de soumis-
sion au ministère des Travaux pu-
blies, à. Ottawa, aux bureaux des in-
génieurs de district, édifice du bu-
reau de poste, Québec, P. Q., Sta:
tion Postale “H”, Montréal, P. Q.,
ainsi qu’au bureau de poste de Saint-,
André de Kamouraska, P. Q.
On ne tiendra compte que des sou-|

missions faites sur les formules‘
fournies par le ministère conformé-
ment aux conditions mentionnées
dans lesdites formules.
Un chèque égal à 10 p. 100 du

dre du ministre des Travaux publics
et accepté par une banque à charte
devra accompagner chaque soumis-
sion. On acceptera aussi comme ga-
rantie des bons du Dominion du Ca-
nada et des bons de la compagnie du
chemin de fer National-Canadien,
ou. des bons et un chèque, si c’est né-
cessaire, pour compléter le mon-
tant.
REMARQUE.—On peut se procu-

rér au ministére des Travaux pu-
blics des tracés bleus (blue prints)
en fournissant un chèque de banque
accepté, pour la somme de $10.00
payable à l’ordre du ministre des

Ce chèque sera
remis: si le soumissionnaire offre une
soumission régulière.

Par ordre,
S. E. O'BRIEN,

Secrétaire
Ministère des Travaux publics,

Ottawa, le 5 août 1925.

LI

Reconnu te meilleur
depuis 1857

Fait les Béhés
sainsetjoyeux

Gratis—Livre des Bébés
Demandez à The Borden Co.
Limited, Montréal, deux Li
vreté du Bien-Etre de Bébé.

E 30-24

POUR N'IMPORTE QUELLE
SORTE D’ASSURANCE,  VOYEZ

P.-J. BERUBE.

Agrandementbénéficié du
‘Composé Végétalde
Lydia E: Pinkham

Chatham, Ont—“Je commencai &
affaiblir aprés-la naissance de mon

: deuxième. bébé, et.
jempirai ” jusqu’à,
ne. plus pouvoir
faire mon travail
domestique, et l’é-
tat- de mes nerfs
était tel que j’a-

li} vais peur de res-
[iter seule en tout
temps. J’ai eu une
servante un an,
avant de pouvoir
reprendre mon
blanchissage. Une

amie me parla du Composé Végé-
tal ‘de Lydia E. Pinkham, et j'en
pris quatré bouteilles. Mon bébé
est né le 4 septembre, 1922, et je
fais encore mon ouvrage et mon
blanchissage. Cependant, je ne me
sens pas toujours bien, vu les fati-
gues que mon bébé me donne. Mais
je me sens très bien lorsque je
puis me reposer. Je prends encore
le Composé Végétal et continuerai
jusqu’à parfait rétablissement. L’é-
tat de mes nerfs est meilleur et je
reste seule, le jour ou la nuit, sans
aucune crainte. Vous pouvez utili-
ser cette,lettre comme témoignage
et je répondrai aux lettres des fem-
mes, s’informant du Composé Vé-
gétal”— Mme Charles Carson, 27
rue Forsythe, Chatham, Ont.

Mme Carson est prête à écrire à
toute fille ou femme souffrante.

 

   

 

Aux amateurs de
photographies

, J'ai le plaisir de vous informer que-
j'ai un nouveau procédé pour déve-
lopper les films, qui vous donnera
satisfaction. Donnez-moi une com-
mande et je suis certains que vous
deviendrez mon client régulier. Ser-
vice de 24 heures.

ANT. PELLETIER, photo.

BUREAU A LOUER
Rue de l’Eglise, bloc Belle.

dresser à S. Belle.

LA GRANDE RAFLE
DE DON-BOSCO

TIRAGE BIENTOT

M. l’abbé Philippon fait savoir
que cette râfle des plus extraordi-
nalres, commencée il v a un an, se
terminera sous peu ‘par le tirage
des cinq prix promis. C
Nombre de personnes ont reçu des

billets de râfle par la poste. Si elles
veulent avoir la chance de gagner
des prix, elles doivent payer aussi-
tôt ces hillets et en retourner les ta-
lons signés et adressés lisiblement :-
On peut se procurer de nouveaux
billets de râfle à l’adresse suivante:

l’abbé_G. Philippon, Directeur.
Refuge Don-Bosco,
Casier postal 134, Québec:

 

S’a-

  



 

 

 

 

   

  

  

  

   
      

 

Libre
Puisque le Comité d'Organisation

“de la ‘Convention des Gardes ‘a ‘fait
appel, par la voie du journal, à
tous les citoyens bien peñsants “et
à l’esprit juste, pour l’approuver. et
me condamner, je crois de mon de-
voir d’exposer ici les causes du liti-
ge et de donner quelques explicatidns
qui aideront à porter un jugement

 

impartial,
Causes ‘du litige 1.—Album

Souvenir. 2.—Vente des roses.
1—Album Souvenir. Il devait ê-

tre un souvenir de Saint-François-
Xavier où la convention avait lieu
ou bien il devait être un souvenir
de la ville. Dans le premier cas,
nous n’avions rien à y voir; dans
le second cas, nous devions être jus-
tement représentés, puisque la pa-
roisse de Saint-Ludger fait partie de
la ville. )

Tel que présenté, comme souvenir
de la ville, il est incomplet et nou
pouvons dire qu’on nous a méprisés
ou traités indélicatement. Les pa-
roissiens de Saint Ludger ont été
appelés à souscrire pour cet Album
Souvenir.  Qu’a-t-on fait de leurs
‘souscriptions? On n’y voit qu’une
seule annonce; est-ce parce qu’il s’a-
zissait d’un boulanger? J'espère
bien que cette erreur n’a pas été
faite volontairement.

Les photographies :
Nous lisons dans l’Album Souve-

nir que les photographies de Riv®-
re-du-Loup ont été gracieusement
fournies par M. Ulric Lavoie, pho-
tographe.

Or, M. Ulric Lavoie, notre artiste
dont la gentillesse n'est un secret
pour personne, a en sa possession
des photographies de la paroisse de
Saint-Ludger et il se serait certes
fait un plaisir de les passer si on
lui en avait fait la demande. On

n’a donc pas raison de dire qu’il n’y;

a pas de vues de Saint-Ludger. |

Si on n'avait pas la vignette, on

pouvait facilement et on devait se la

procurer, puisqu’on voulait avoir les

vues de la ville.
Si, toutefois, on ne le pouvait pas

à cause des dépenses trop considéra-

bles (de $6.00 a $10.00), ou bien al

cause du peu de temps a sa disposi-

tion, on aurait fait preuve de déli-

catesse, en écrivant tout simple-

ment au bas d’une page : “Nous re-

grettons de n’avoir pu nous procu-

rer les vues de Saint-Ludger.” Si

Album Souevnir avait été ce qu’il

aurait dû être, tous auraient dû se

le procurer. pour aidez à défrayer les

dépenses et avoir un souvenir utile

et agréable.
Sens des paroles dites injuetes.

“Une fête champêtre s'organise

pour l'hôpital. Vous êtes appelés à

faire la charité. Au lieu d'acheter

l'Album Souvenir, qui est une preu-

ve du mépris ou de l’indétieatesse

que l’on a pour vous, puisqu’# n’y

a aucune vue de la paroisse, donnez

niutôt pour l’hôpital qui vous a plus

d’une fois témoigné sa bienveillance.

comme vous l’avez surtout constaté

dans notre dernière organisation de

cherité.”
1! était bien loin de croire, le

pauvre vicaire, que ces simples paro-

les pouvaient ébranler les clochers,

scandaliser certaines âmes, en faire

hondir d'autres d’indignation et met-

tre certaines têtes en travail. Il n’a-

    

 

     n’ignore assurément pas que l’Hô-

ble dans notre petite Cité, Voire mê-
  e

r babillage:des Roses des 9 et 10
aolit n’a pas nui ‘au noble but que
;vous--poursuiviez et. vous n'avez pas

 

ieu de gémir sur les quelques sous
bien modiques, veuillez le croire; qui
vous ont été ravis. Hn tout cas, si
vous êtes inconsolables, je vous con-
seille une petite démarche auprès de
l’Hôpital, où je crois, on vous resti-
tuera ce- qui vous a semblé dans un
moment de fatigue wun  détourne-
ment de fonds ‘par une concurrence
déloyale.

A vous maintenant, citoyens bien
pensants et à l’esprit juste de porter
votre jugement. Nous nous y sou-
mettons sans crainte et nous en ac
ceptons toutes les conséquences
Parce que nous nous croyons sans
reproche, nous sommes sans peur.

Celui qu’on a visé.

 

   
pital “estune “institutionremarqua-

me ‘dans’ notre: district.” Vraiment|

“Etlapudeur?
 - Les. robes : féminines. sont

nues ‘de simples ises ‘éci
Bloc. catholique ;.. Uh ment
eniants est en train de tourner ‘au
pagne des.sauvages. Voilaolt lasty=:
rannie de la mode a conduit les fem-
‘mies; les’ méres chrétiennes elles-mê-
mes. \Les réprobations. sévères et.
réitérées de nos évêques et du Sou-
verain Pontife sesont heurtées aun
obstacle insurmontable : là peurde
paraître ridicules; pis eneore : l’idée’ ,
que désobéir à la Mode est un qua-;
si-déshonneur, La ‘crainte des ju-
gements de Dieu ne pent prévaloir
contre cet effroi suprême! Au char-
me incomparable et purifiant de la
pudeur les honnêtes femmes elles-
mêmes en“ sont arrivées à préférer

mais c’est enfantin.
me économique
l’heure présente.

0
nier, unepotion amère et fortement!
jépicée. Les gens qui nous taxent de;J'ai
parti-pris. à: l’endroit-de «M,Meighen: que: je viens -defaire < l’acqui
feront bien de porter leur attention d’un magnifiqu
de:ce‘côté-là. Au reste; ce n'est pasicéérémonies
la première. fois qué Vorgane.con-!
‘sérvateür bourgeois et financier ad-;ger Deschénes, cha
:mmistre la forte purge au leader de
l’opposition. Celle-ci est méritée. Es-
camoter -la .question «des. transports
peut être commode pour M. Meighen,|

C’est le proble-{
de plus
“Plus ‘exactement

c’est le facteur.le plus important du
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10

er:

Pr

 

mi

problème très. complexe dont la
ution ¢omporte le rajustement
nomique dupayset, par répercus-.

toutes Je

mr

  

    
  
ructueuse. coapération

        

  

   

           
   
  
  

   
 

 
plaisir. d’inforr a

uisitio:
ifique char fermé pou

; : baptême, ‘mariage, ‘et
ix-lesplus basSladresser a Lud

i eT

 

    

  
      =  

 

  

  
  scouata, Tél. Ka
 

ch
a

grave de

 

ia séduction corruptrice . de l’impu-
deur! Les malheureuses! Et mal- 

 

heureux aussi les peuples qui joi-
à la cole.

  re divine!—S. I. €:

  

 

 vait mentionné nersonne, ni de près.‘

ni de loin. Il n’avait tenu personne,

responsable de la faute, il la men-

tionnait tout simplement en don-

nant® un conseil aux paroissiens. Est-

31 vraiment si blamable que cela?

2.—Vente des roses

Le vicaire de Saint-Ludger n'a

eu rien à faire avec cette vente, et

ici, il faut changer d'adresse et Té-

férer aux Dames Patronnesses de

Phôpital
i

On demande qu’elles soient con-

damnées ‘elles aussi, par tous les ci-

toyens pour cette vente injuste.

Pour porter un jugement sans

considérez : bien le:
ë itoyens,

le

appel a = vous trouvez culpabili-

té, soyez inpitoyables pour celles qu!

auraient commis ce crime, afin que

l’on ne voit plus dans notre belle et

chère petite, ville, deux organisation;

différentes marcher en même temps

comme on l’a tant vu par le passé

Dans un bazar et dans une ste

champêtre pour Vhépital. des de-

moiselles sont venues solliciter :

charité, dans la salle du bazar i

sur le terrain, en faveur de l’ég Ise

de Saint-François-Xavie
r et en | a

veur de la garde du Sacré-Coeur, e

Von n'a eu aucune protestation pu

plique; personne NA demandé aux

citoyens justes de condammer

L'exemple entraîne des conséquen-

ces qu'il faut subir tôt ou tard. ;

Pourquoi n’a-t-on pas demandé

dans le même article de journal La

condamnation des courses le Jour de

Yn reception des gardes? Serait-ce

parce que ce n’était pas au profit de

Phôpital?
tel red ~ 3 +, n

ve PEne "houvait-elle pas

  
  

toute différen-

te dy l'autre,

justifier les Dames Patronnesses de

Vendre des roses ce jour-là?  
vouliez, membres du Comité

faire connaître To-

Mais alors, ne  de-

e induigents. sinon

Vous Vos

d'organisation,
tre peti tite

  

  

   

  

 

 

viez-v pa ,

Teconnaissants, envers es Dame:

Patronnesses, qui, distribuant quel-

ques roses, en retour de quelques pe-

tit vous aidaient ainsi à faire
or

: + € ‘

connaître notre potite Cité? Car. le  d'erganisation, composé des
Comits 1 posé «

de Saint-François-Xaviernotables

de

  NA

OMMENTse fait-il que laPoudreà
Pate Magique jouit d’une si grande

réputation dans la province de Québec?
Parce-que les ménagères de Québec :

réalisent qu’elle est toujours fiable et est =

vendue partout à un prix modéré. | 5}
Illustré ci-hautest notre bureauetentre- ….

pot, angle Craig et St. Antoine, Montréal.
Les employés nombreux de ce bureau

et entrepôt sont des citoyensde la province
de Québec qui gagnent leur vie et de- :
pensent leurs salaires dans la province de oe
Québec et il en est de méme pour nos
nombreux autres employés qui vendent les --
Produits Gillett dans les différentes parties

la province.
Lorsque vous achetez des Produits Gillett vous

avez la certitude de la plus grande valeur pour votre
argent et vous encouragez un commerce florissant dans
la province de Quebec.

LA CIE. E. W. GILLETT LTEE.
MONTREAL - TORONTO QUEBEC

,xière-du-Loup, il.
| Récompense promise à.la pe

gnent: cette terrible cause de -châti-{ qui-le remettra-‘à M. Gust
ment à tant d’autres défis à :€ÿ, 32 rue Laval, Ri

# (Station: 7

   

 

   

    

   
     

 

    

  

  

“CHIEN ERDU

Un chien-de chasse, jaune avec:

esblanchesaucou et aux pattes.
été perdu a rs-Xavier de

y à troissemai
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Taie manier
      

| Rondelle

      

    
  

    

   

    

   
   

 

  

  
  

   

    

Dubé qui a.été blessé
la été transporté à
iviere-du-Lioup pour

#

  

P. Cyr était absent
jérnière pour sa retrai-

  

iselle Lucienne Nadeawr
passé’ quelques se-
père. M. Lauréat
ée dans sa fami)-

niers.
© Annette Dionne

12e. jours en visite
Théberge; marchand

Larose, fille du
c était hite’ de
e Michaud la se-|

Rita Savard est |
medi d'un voyage

  

   

 
  

 

  
  

      
   
  
    

   
   
     

sDAnjou
es donre
évite Pi- 

   
oe. a

d’employer/

Lx Quand

fillette |m }
àjTans. son travail le nécessaire.

oyende
tuertoutes
des mouches

 

 

; Combien plus prèsde la
té, plus vivante,la science “qui

tamisent toujours. C’est là

es, de sens: de

bre’ économique. ©.
Le ‘Trevaillewr”,  disons-nous
rce- que, derrière le: travail, dans
travail, nous cherchons- l'hommé

—et-nous-cherchons Dieu.
saint Lue

 

Homme-Dieu, il termine ainsi:

a. sesénerpies. . Ce n'est pas une mné-|
- pcessité .pour' lui. venue du dehors,

“ à!la création entière lui est soumise—
‘d.|-mais. c’est ‘un besoin pour s’achever|’
lui-même, que cet épanouissement dé|
tout son être.
Dans le silence des espaces infinis

Dieu avait, en se jouant, semé des
merveilles. Et Thomme, en se
jouant, domine le monde, le travail-
le, Dieu lui ayant confié d’achever la
création.

* + *

Mais si l’homme doit travailler
parce qu’il est homme et que toute
inaction est une mort, l’homme doit
peiner dans son travail parce qu’
est pécheur. La chute est venue.

“Parce que tu as cédé à la fem-
me, tu mangeras ton pain à la
sueur de ton front”. La loi du tra-
Vail reste. mais le travail cesse d’à.
tre un jeu, pour devenir un labeur
c’est-à-dire une peine et une souf-
france.
La terre est ingrate,

tion, autrefois docile, homme doit
Passervir par effort. Pour lie
l’homme à ce labeur. 1 v a un lien,
7H double lien inextricablement en-
éhevêtré

:

la loi morale avi dit
il Te faut veur gagner ton pain.

S “Tn mangeras ton wnain’' Cette
parole ost encore une solennelle nro.
messe divine, Et de far cette pro-
messe, l'homme a le droit de trouves

Ne
Dieu ne châtie ep

et la créa-

 

Poul

 

ns jamais. 
 

:ce“monde due par amour, et dans le

lui
pour

es faitsépiela lueur dedivin

 

   
  

 

souci -d’en révéler-les À
s; 2 CRUE ; Le:

Travail” “dit séchement cette

remonte jus- {HM
aux. premiers. âges la généalogie

Malaleel,Caïnan, Henos; qui fut 8
eth, qui futd'Adam, qui fut dej}
a. ny SE TES UN

tes.

“Mais l'homme ne vit pas :s
ment’ de pain”. C’est le pain”deno:
intelligences,  c’est-le pain de nos. À

f 1 s.

   “même. qui
run peu de temps, qui sera mno.:

tré. récompense ‘pour toujours. }

DEUX MALCHANCEUX
ri —“Pourquoies-tu si triste ? >
{= —"“Je ne puis pas payer mes det

ar | —“Ca n’est rien.
.|seuûlement pas en faire.”

  

 

    
    

  

  

 

 
sueur qui
l'humanité

beurs
‘Tu mangeras ton pain!

 

4.
qu'il.a voulu surtout gagne
nous. Et*ce Pain du ciel, c’est.

est notre nourriture

 

Moi, je ne peus

 

   

 

  

 

  
   

  

   

   

   

  

 

  

 

    

  

    

     

‘ consultez P.-J. BERUBE.

$15
plusJe cent par mille au-delà pour toutes les stations dans
le Manitoba, la Saskatchewan et ’Alberta jusqu’a Edmon-
ton,Calgary-et Macleod clus.

4 cent par mille de la station de départjusqu’à Win.

Pour‘assurances
de toutes. sortes

  
    

      

    

 

    
      

  

 

 

57.496,231.88
uses. et: des

2,439,791.85

    

 

5,202,661.37

;. 12 0
éalisable)... 642,708.91

ia... $123,881,035.92

$12.096,344.00
799.782.853.111.

© 642,708.9

 

  

 

   
     

    

      
    

 

  
    

 

     

     

 

SORTIMENTNOUVEAU
ous venonsderecevoir

  

   

  

  

   
 

STATION

   
    

PACIFIQ
Prix des Billets

Voyage d'aller pour

WINNIPEG

     

   
  
  

Retour de

WINNIPEG

 

   

  

   

  
   

  
  
  

 

    

   
    
  
   

     

  
    
  

   
     
       

MOISSO

TI ‘Votredestinationfinale n’est pas située sur le Pacifique Canadien, vous pou-
rendre votre billet de moissonneur pour Winnipeg parle Pacifique Canadien.

d sseràC. À. Langevin,Agent du Trafic-Voyageur, Gare du. Palais,

   NNEURS
DEMANDES! Voyagez par le

UE CANADIEN
Dates des départs

14 et 28 (Aout Vendredis)
de toutes les stations dans la Province de Québec—Mégan-

tie, cité de Québec et à l'Ouest jusqu’à Dalhousie Mills,
Rigaud et Lachute inclus,

TRAINS SPECIAUX
De Montréal (Gare Windsor) à 12,05 a. m. le 14 aout

minuit le 13 aout
Aussi dans l’avant-midi, de Lonne heure l'après-midi et à

10.00 p. m. les 14 et 28 aout
Wagons-colonistes avec hanquettes-lite. W'agons spéciaux
pourles femmeset les familles.

   

  
    
  

     

   
    
  

  
District, Trafic-Voyageurs, Gare Windsor, Montréal.

  



 

  
1ngueur, ete. ete,
prix “distribués
Franche gaisté du commencent à
la fin.
Les ofganisateurs m ritent certame-|.
ment des félicitations. Plusieurs
membres de la fanfare
du Sacré-Coeur”, ont … bien
égayer les pique-niqueurs, de
IIFCEAUX,

Les élections! !!

jolit

 

TH est déjà décidé que les Comté:
de Rimouski, Témiscouata,
raska et PÉslet
me Officier - Banporteu
Messieurs Ch
N. Pg
maison pour
nier de Spà

 

P. de Ste-Anne.delà Pocatière. nour:
RégisKamouraska; J: N.“Bernier

trateur, St-Jean Port Joli, pour l’Is-
let.
 

Naissances
M. et madame J. Alaric Pelletier

de St-Frs-Xavier, font part. à leurs
parentset amis de la naissance d’u-
ne fille, baptisée le 9 août sous les
noms de Marie-Agathe-Pauline. Par-
rain et marraine, M. et madame E-
mile Gagnon de St-Patrice, oncle et
tante de l’enfant.

 
Le 6 août Pépouse de M. Antonio

Lebel, née Yvonne Marquis, une fil-
le baptisée sous les noms de Marie
Mercédès Carmelle: Parrain et mar-
raine M. et madame Eusèbe Mar-
quis, grands’parents de l’enfant.

Imposantes
funérailles

 

Mardi le 18 courant, en l’église de
St-Patrice, ont eu lieu, au milieu
d'un grand concours de parents et
d’amis, les funérailles de madame
Carrie Ross, épouse de feu Nap. Na-
deau, décédée le 14 à l’âge de "1
ans,

L’église était. parée de ses plus
beaux ornements de deuil. La levée
du corps fut faite par M. l'abbé Ph
Roy et le service avec diacre et sous-
diäcre, chanté par M. l’abbé Ernest
Nadeau, du Séminaire de Québec
beau-frère de la défunte.
On remarquait au choeur Mon-

sieur l’abbé Camille Roy, supérieur
du séminaire et recteur de l’Univer-
sité Laval de Québec, M. le chanoine
A. A. Soucy, MM. les abbés Alexan-
dre Roy, curé de Pintendre,
Michaud, euré
ric _Brunelle, de l’Hospice de Lévis |
J. Boutin, du Séminaire de Québec
Fernand Viel, eccl.

Les porteurs du corps étaient MM
Joseph Viel, Jules Viel, Charles Cut-
nam et Frs Bélanger. Les coins du
poêle étaient portés par les dames
de la Ste-Famille.
La défunte laisse pour la pleurer

trois enfants : Soeur Ursule de Co-
logne, des RR. SS. de la Providence
Hilda, épouse de M. Ernest Caron
et Julien.
Madame Nadeau faisait partie de

l'association du chemin de la croix
des dames de Ste-Anne et de l’U-
nion de prières.

Les funérailles étaient sous la di-
rection de M. Pascal Boucher.
A la famille en deuil nous offron:

nos plus sincères condoléances.

L'incendie de
St-Germain

 

Une perte pour an moins $100,
000.00. Pas d’assurance! Ah! les
canayens, quand donc comprendront-
ils que les agents d’assurance sont}
des protecteurs du bien publie, des
sauveurs j'allais dire, de tous ceux
qui sont visités par les éléments des-
tructeurs.

Pour revenir à St-Germain disons
que le feu a originé dans un hangar
appartenant a Evariste Levasseur
et non dans une boutique comme di-
sent les journaux, vers les 2 heures
de l’après-midi.

Les sinistrés sont les suivants
Thuribe Potvin maison et hangar
Madame J. A. Moreau : maison
Ecole paroissiale (modèle)
MHes Beaulieu : maison
E. Levasseur Maison et hangar
Jos. Pelletier maison et hangar
Raoul Deschénes
Georges Laplante

: maison et hangar
: maison et hangar

Joseph Charest maison.
Il y a des dommages en outre

aux maisons d eLéonce Laplante et
dame Thomas Richard. Le travail
fut excessivement difficile à cause
du manque de movens de nrotection
Tout Je monde était sur place aver
le curé en tête.
 

Avant de nrendre une assurance-vie
CONSULTEZ P.-J. BERUBE.

Vif succes sur toute la ligne’

“La Garde)
voules ©

  

 

  

Hl incèrement toutes les. pe sonnes qu’
‘ont assisté à cette ‘joi ;

|passé quelques jours ici. 
Emile ;

de Breakeyville, Ul-:
Desjardins, mademoiselle Desjardins

 

 

BASE-BALL
Notre. club local a essuyé sa pre-j

mière défaite dimanche dernier, a-
près une des plus belles parties ja- cet
mais jouées ied, par un score de 2.

à 4 i
Notre lanceur Frank Roy a réti- 

ré 13 hommes et le lanceur du Ed-|
“|mundston. 3 seulement. of

L'assistance était nombreuse.
La-direction. du- club remercie Hi

  

 

 
cs DINANCHE“PROCHAIN

Dimanche le 23,

‘etdu-Loup. Les lanceurs Leblanc.
Shampoo, autrefois du Mont-Joli, fe-
rontpartie de l'équipe visiteuse.
Personhe ne devrait manquer cet

te joûte qui sera très contestée.

Dimanche le 30 : le fameux CA-
NADIEN de Québec, vs Rivière-du-
Loup. . .
M. Edgar Levasseur, ancien maire

de la Cité lancera la première bal-
le.

Ste-Rose du Dégelé
—M. J. W. Morel a fait derniére-

ment un voyage d’affaires à Mont-
réal.
—M. et madame J.-T. St-Pierre

M. et madame Elz. St-Pierre, Auro-
re et Albert St-Pierre de Québec é-
taient en visite la semaine dernière
chez M. Jos. Tremblay.

Mademoiselle Bernadette Roy
de Cacouna, est venue en visite ces
jours derniers chez son amie made-
moiselle Simonne Morel.
-—Mademoizelle Régina Deschénes

d'Edmundston, est venue passe
quelques jours dans sa famille.
—M. et madame E. L'Italien et

leur famille de Trois-Pistoles, ont
Ils se sont

rendus à Edmundston N. B., et Van
Buren Me, accompagnés de M. Jos.
Tremblay chez qui ils étaient en vi
site.
—Madame D. St-Onge et “sa fillet-

te Annetta,  d’Edmundston, visits-
rent leurs parents d'ici,
—Mademoiselle Crescence Viel de

Rivière-du-Loup visite ses amies de
Ste-Rose.
—M. L.-A. Plourde de Cabano est

venu en visite chez son amie made-
moiselle Fleurette Deschénes.
—Madame Eliud Ouellet. M. Geo

 

 

 

de Rivière-du-Loup, étaient de _pas-
sage à la ferme Greffin.
Lundi, nous avons eu le plaisir

d'assister à une soirée ‘dramatique
et musicale, donnée ici à la salle pa-
roissiale par des acteurs d’Edmunds-
ton. Le drame “Le drapeau de
Carillon” fut très bien donné.
 

Quand on est vraiment un hom-
he, on prend dans le présent les cho-
ses comme elles sont et l'on travail-
le à ce qu’elles soient dans l’avenir
apeu plus comme elles doivent
étre

Ollé-Laprune.
 

Dieu donne à son Église l'épave
de tous les naufrages, et tôt ou tard
le laurier de tous les triomphes. Cet.
te perpétuelle vaincue est éternelle.
iment victorieuse parce qu’elle n’aban-
donne jamais la vérité.

Louis Veuillot.

A VENDRE

Un vatch de 30 pieds de longueur
marchant à voiles et à gazoline,
vendre à très bon marché.
dresser à J. P. Roy, St-Fabien,
mouski.

 

 

Sa.
Ri

 

PROPRIETE A VENBRE

 

Sur la rue du Collège No 19 ave
nue de l'Hôtel de Ville. Harmonium
souvenir de famille à réclamer. Ma
dame Veuve Victor Mächaud, Riviè
re--du-Loup en Bas, Co. Témiscoua
a.
 

PERDU

 

Un lorgnon a été perdu. dans s
boîte. Celui qui le trouvera est prié
de notifier madame Cushing, Notre
Dame du Portage,
 

 

100.000 verges de Soie
cr———————

à liquider d'ici au Ter Sept.
i 4 vgs pour $1.00 par in. Poste.§ TOUTES NUANCEES
| Silk Xmport Co.
“713, Dorchester. ouest; Montreni.

 

 

 

le. Campbellton | ;
viendra se mesurer -avec Te Rivière-]:

 

 

 

 

 

oul, POURQUOI PAS ?

—Maman, demande. le petit Bob
pourquoi chasse-t-on: lestigres et ‘les
lions?
—C’est parce qu’ils tuent les pau-

vres petits’ moutons.
Bob, après ‘un’

flexion
—Alors, pourquoi est-ce qu’on

chasse pas les bouchers 2

instant de ré-

ne
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Il faut‘du‘ courage ] :
tueux ; on- est vicieux pare
nla pas: 1a force d’être
ne ‘somnies- mécha: 3
nous sommes Jâches.

 

“Le devoir ne: fronce.Je
que tant ‘que vou

vez-Je, ik yous:
     

   

 

     

 

  
 

 

  
 

tranger.

quelque sous,

merce,

DEPENSONS  
Coopérons tous dèsa

de la campagn

Chäque semaine, et cela d’un bout deT e à
nos populations, oublieuses de leurs meil eurs ined
continuent d'acheter pour des sommes énormes

Ne songeant qu'à l’économie prob érmatiqu de

achats sont cause de la diminution de l'argent compt
dans nos villes et nos villages, de la ruine du petit c

de l'appauvrissement des nôtres et du ren
d’un grand nombre de gens travaillant chez nos in \
triels et nos marchands. 2

Réagissons ‘avant qu’il ne soit trop tard contrele
fléau de l’achat sur catalogue: achetons chez nous.

Publié dans le meilleur intér

  

  

  
   

     

  

 

  

  

  

 

    
  

  

  
  
   

  

  

  
  

 

  

 

  

  

  

 

   

 

  

    

 

   
  
   
  
   

  
  
  
  
  
       

  
  

  

  

   

   
     

 

  

  

   

 
 

elles oublient trop souvent que tous ces

  
  
  

 

 Aidons à faire notre province plus grande ett plu iE

NOTRE ARCS

 

  
   



 

 

  

 

  
La guerreaux
Snipe|TY]PERRY

 
 

À CONTRE
DAVIS

  
     
 

autres moyensde protection
ntre les insectes Ties, sans né-

le ions pour
laprotectrices.

procurer ce feuillet gratuitement, er
.|Sadressant .au Bureau des .publica-

1 s,Ottawa.
ublié par le Directeur. de la Pu-

“dblicité, Ministère” fédéral”“de l’A-
_Sricultare, Ottawa.

 

  

  

 

  
  

  

 

  

     

  

  
  
  

  
  

 

   

  

  

  

  
  
  

   

    

 

   

  
     

  
    

      

 

   

  

’avis ATous mesCLIENTS

 

“Faîtes réparer vos; chaussures a-
\vant-"la dérnière semaine dës va-

dre, :Maintenant nous sommes deux’
pour ‘les réparations. Nous pouvons
vous donner votre ouvrage prompte-

spl ment:J’ai reçu un lot ‘de cuir de
première qualité que je, puis faire à
bon marché. Jai aussi.les semelles
“Panco” qui sont très bonnes pour
les hommeset les enfants qui usent

«beaucoup. Comme “par le passé jr
veux donner entière satisfaction à
ceux‘qui.voudront m’encourager

e| Venez chez F. Gamache, 4 rue St-
-| Bletar,Riviere.-du-Loup.

 

LE(ELLES N'ATHENT JAMAIS!

sée -désolante
“La femme que nous aimons n’est

que dangereuse‘; celle qui nous aime
est terrible”.

s( A quoi un plus sceptique, plus
péssimiste encore, a ajouté :

: Heureusement, elle ne nous aime
jamais!” 5  

 

Fédéral, rectifié quatre

Moyens 26
tr - Petits 10 #

 

ait

»

thie.

  

cances, si‘’vous ne voulez pas atten- | :

:—Un' sceptique àécrit cette pen- 2

;DOR
LE MEILLEUR GIN

Fabriqué a Berthierville; ‘Qué; sous
la surveillarice du Gouvernement

sh entrepôt péndant des années.

TROIS GRANDEURS DE FLACONS:

Gros 42 onces « Prix’ $3.80
“, « ‘285

Thé Mélchèrs Gin & Splrits Diatiilery Co,
2 1 1 . Limited - MontréalURE

BISTI LLERIE A DERTHIERVILLE

MAISON A VENDRE   

 

     

 

   

 

Bonne maison ‘située au numérc
186 rue Lafontaine, en face de la
résidence du Dr Paradis, à vendre à
de bonnes conditions à un prompt a-
cheteur. :S’adresser au No 188 La-
fontaine.
 

Pour Vos ‘ assurances-feu, consultez
Pd. BERUBE

ELIXIR TONIQUE

“du Dr e”

  
TON:QUE
FAVORI

DES

PHAR.

MACIENS.

if. Tout pharmacien vous dira que c'est te mell-
leur des’ toniwrs, qu’II en’ connaît la composi-
tion et les atfets,

L'Étbxlr: Tonique .du Dr. Montier est le plus
nuissant reconstituant do tout le système. 41
est excellent au goût et il oxate l’asnitit. Une
BoutotHe suffit pour un traîtemont de cing sc-

mains. a. _ -
En vente chez Monsieur

EMILE OUELLETTE,

Rivière-du-Loup.

 

    
fois et vieilli
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|presreserenceceresencentez

~ Achetezvvos$ cadeaux
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le choix, laqualité,
ourl’argentquevousdésirez

i esnos mportationsd'Europe sont
i t idérable

 

 

æ

 

“C’est l'endroit par excellence pour les nouveautés
fu ji en fait de Bagues,Di mants, Montres,: Horloges,
Arge teries, et articlesde :

’aurez qu'à faire votre choix. Nousavons des
prix pourtoutes les bourses, et plusieurs prix sontbais-
Seés. «
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Twe visitevous sera profitable,

S
e

  

 

E.M. LANGLAIS :

SEEEEERBBHSEEEEEEEEETES
Pour assurances contre MALADIES Maison a Vendre

ET ACCIDENTS, consultez

P-J. BERUBE Magnifique résidence privée,
NUIT DE POUPBE située en plein centre de la vil.

. le, munie de toutes les amétio-Simonne revient en cheminde fer rations modernes, 6000 pieds

peees elleaeu pour. Elle de terrain, à vendre à de très

  

 

sourit : bonnes conditions. Raison de
—Oh! non...Ce n’était qu’une pe |vente: départ. S’adresser à

tite nuit de poupée... Camille Paradis, rue Lafon-
 

Par-dessus toutes choses soyez taine, Rivière du Loup Centre.
bons ; la bonté est ce qui désarme!-7

AVIS
le plus les hommes.

Magnifiques occasions : robes de
maison pour dames. Il nous enAGENT D'ASSURANCES

_— reste une quantité limitée, à des
prix variant de $1.35 en montantReprésentant: prixvariant, de

. rontez e aubaine pour Yous pro-
ROYAL SECURITIES CORP., Ltd curer une qobe de maison à un prix

et représentant R.-E. LEFAIVRE très bas. enez les voir vous-mê-“Syndic Autorisé mes.

Bureau: Casgrain et Lizotte DAVID VERBITSKY
rue de l’Eglise,

Rivière-du-Loup (en bas). 169 LAFONTAINE

Le magasin des travaillants.

 

Lacordaire.

Edouard LEFAIVRE

 

 

 

“Le Saint-Laurent” est la pro-
priété de ALPHONSE PARE, et
est imprimé au numéro 234 rue La-
fontaine, Riviére-du-Loup.

GABANO- SQUATTECK
Jusqu'à nouvel ordre le bateau-| _Ay “Saint-Laurent”, nous fai-

traversier fera le service entre Ca-|sons une spécialité des impressions
bano et Squatteek aux heures sui-|de toutes sortes, à des prix défiant
vantes : toute compétition. Donnez-nous vo-

L’avant-midi : 7, 9 et 11 heures tre commande et vous deviendrez
L'après-midi, 1, 3 et 5 heures. [notre client régulier.

 

A VENDRE

Un lot de papier à copie, de dif-
férentes couleurs, à vendre à des
prix très bas. S’adresser à l’Imp.
du “SAINT-LAURENT”.

 

    
PRINTEMPS

Marchandises du printemps reçues |

: Carnitures de maison : Prélarts, Linoleum, Rugs, Tapis, &
Rideaux, Madras, Etc,

| Spécial : Serge toute laine, teintes
| variées, largeur 54 pes, prix 81.50,
ÿ réduits à 98c. la verge. ;
§ Coton blanc, 36 pes, 18c. la verge seu-

lement. Bas en cachemire pure lai- §
, réduits à 60 cts. ine, prix $1.25
 

_Souliers pour Dames $1.00 la paire.
“Habillements pour garcons depuis $3.50
Pardessus de Printemps, pour hommes, $7.50

J. E. PINEAU
Rivière-du-Loup (En bas)

Aussi plusieurs lots de

marchandises à des

prix étonnants.  
 

   

 

  
  
  

  
      

 

  

  

 



   

   
 

 

 

de New-York et:“Philadelphie.

“Chirurgie à l’Hôpital

Rayon- x à l'Hôpital”

En charge du dispensaire

Anti-tuberculeux et de Puérieulture

Heures du dispensaire 2 :

Jeudi Po. M., L245 hrs.

Jeudi soir a T% hrs. .

Vendredi P. M, 1a8 hrs

DOCTEURH.PROVENGHER
DENTIST E

Riviére-du-Loup

Bureau : 331

|

RUE LAFONTAINE

Enface de l’église St-Patrice.

Ouvert tous les jours.

 

Service jouret nuit. Tél. Kam.

Dr Ed.-Chs. Labelle
Medecin-Veterinaire

Gradué de l'Université

de Montréal

RIVIERE-DU-LOUP, CENTRE.

R. Ernest Lefaivre
SYNDIG - AUTORISÉ

Comptable et liquidateur de

Faillites.
BUREAU:

147 Côte de la Montagne - EDIFICE BOSSE
QUÉBEC

Représenté à Rivière-du-Loup par,

EDOUARD LEFAIVRE
Bureau Casgrain et Lizotte, rue de l'Eglise

J. ‘A. BENOIT

827 Rue Lafontaine

bre de I’Association des Comptables

Meauditeurs de la Province de Québec ÿ

Expert comptable

SPÉCIALITES : Vérification et examen

d’affaires municipales eu préparation

d'états pourfins judiciaires

Installationdelivresla plus perfectionnée.

DUBE & FILS, Enr.
CHS. EUCENE DUBE

rains et Provisions

Matériaux de Construction

RIVIERE-DU-LOUP . - - STATION,

  

 
 

 

  

 

     

  

l'Eglise 5

RIVIERE-DDU-LOUP.
Téléphone No 3

ALEX. Mt
AVOCAT

Bureau: 4, R0UF DE LA COUR
RIVIERE-DU-LOUP

 

 

 

(EN BAS)

Tél. Kam.. 139. B. P., “A”

Léo Bérubé
AVOCAT

No. 5 ruede l'Eglise

Rivière-du-Loup, P.Q.

J-B. Lavoie, LLL
AVOCAT

"No 5 rue de l'Eglise
RIVIERE-DU-LOUP

— Ancien bureau de —
feu CHS-A. GAUVREAU

 

 

Chemin de fer Témiscouata
IHORAIRE

En force le 17 nov. 1924

EXPRESS
Dép Riv. du Loup 8.00 a.m,

Arr. Edmundston Jet, 11.454. m,

EXPRESS
Dep. Edmundston Jot.

Arr. Riv. du: Loup

MIXTE
Dép. Edimundston Jet. 1.00 pm

Arr. Connors N. B. 2.50 p..m,
MIXTE

Dép. Connors N. B. 8.00a."m
Arr. Edmundston Jet., 9.50 a. m

N.B.—Heure du r :ridien de l’est.
Service quotidien, excepté le dimancte
Correspondance à Edmundston Jet.avec

le chemin de fer du Pacifique Canadien
et à Rivière du Loup avec tovsles trans
depress des chemins de fer Nationaux.
exPour plus amples informations, prost ec
tusete, s’adresser à

T. N. Walsh, Agent Général du Fres et
esVoyageurs

12:45 pim
4.205 m

 

 

Nous désirons informer hotree clientèle que nôus avons.pris
l’agence exclusive des deux meilleures marques de brûleurs à
l'huile sur le marché: le “HACK” et le ‘ ‘S. T. JOHNSON”,
Dans une dizaine de jours nous aurons de ces brûleurs installés
dans la ville et nous prions les acheteurs de ne pas placer leurs
commandesailleurs sans venir les voir fonctionner,

Aussi, voici Pautomne et il serait bon de faire examiner
votre appareil de chauffage ou votre plomberie afin de faire
exécuter les réparations nécessaires avant l'hiver. Nosprix «
sont modérés et vous êtes certains d'avoir des ouvriers d’expé-
rience en vous adressant chez

P. PAQUET & CIE
Tél, Kamouraska 204 Rues FRASER et LEVIS.

 

i (chancelierd'Allemagne.

: ‘devait ‘avoir une audierice
TX,

‘{séul.

accompagnait les visiteurs au Vati-

‘ket.
Ripaldi de dire, souriant “As

surément ; cela explique très hier

BRIE, cultivateur,

{ Rivière-du-Loup, No.

“| against ;
mer, of the parish of Saint Hubert,

1 ==No. 24) of the 

 

 

ertseu+leaedu0 ng

 

  accompagna #
uillaume,

 

IL était entendu queles deux.
souverains” devaient se voir” seul” x

Le ‘moment de Paudience venu
la porte de l’appartemer €de
XIII s'ouvre -et comme.

 

  

 nez d’Herbert Bismarck
Celui-ci, plein de mor   ue, se lan:

ce dans la porte, y frappe du poing
Ou-et crie à. tue-tête “Ouvrez!

vVrez. tout de.suite!

 

marquis italien pal“qui

can, ‘s'écrie : “Mais ilI ne faut pas
faire cela, M. le comte!”

-——Mais je suis le comte Herbert|:
von Bismarck, vocifère le Bismarc-

votre conduite.
se pas du tout.”

Vente par leshérif

“AVIS PUBLICestest par le présent
donné que les TERRES et HERI:
TAGES sous mentionnés ont été’ sai-
sis et seront vendus aux temps et
lieux respectifs, tel que miehtionné
lus. bas:
FIERI FACIAS' DE BONIS |

ET DE TERRIS.
Cour Supérieure—District
mouraska.
Rivière-du-Eoup, No 8206, à Savoir:
JOSEPH BERUBE, commerçant.

de-la_ paroisse de
demandeur; contre

mais cela ne l’excu-

 

ERNEST
de la paroi 5

SaintHubert, défendeur; à savoir :
Tous les droits du dit défendeur

sur. la :moitié sud-ouest du lot cadas-

 

Saint-Epiphatie, |

 
Léon xy

les kaiser |;
vi sser SE ROSE ÿient d'y’ passer, elle se referme av vingt-cina,

‘teur; de R

de Kay!

dés devis.‘et «

vièrre-Bleue, :

blics
avancée)>,

  
  
  
     

    
   
     
     

 

   

  
  

  

    

  
   

   

 

  

 

    

  
  

 

   

  
  
     

 

     

  

Salime “Mar i

Baker, dans

 

Le ministère
:recevr

  

Gouvernement,
Matane, P; Q.
sions devront ê

enveloppe, vs
mots: ou.
truction du quai,

sion au: min

 

   

  

  

  
  

   
tral fiuméro. vinet-quatre- (46 No 24) ‘ ot
du deuxième rang ‘du canton’ T
mers — avec bâtisses dessus cons.
truites, circonstances
ces.
Pour être vendu à la porte de l’é-

glise de la paroisse de Saint-Hu-
bert, le SEIZIEME jour de SEP-
TEMBRE prochain (1925), à ON-
ZE heures de l’avant-midi.

Le shérif,
J.-0. GIRARD.

11 août 1925.
Bureau du shérif,
Rivière-du-Loup,

PUBLIC NOTICE is hereby  gi-
ven that the undermentioned
LANDS and TENEMENTS have
been seized, and will be sold at the
respective times and places below.

FiERI FACIAS DE BONIS
ET DE TERRIS.
Court.—District of Ka-

8206, to. wit
JOSEPH BERUBE, trader, of ‘the

parish of Saint Epiphane, plaintiff;
ERNEST LABRIE, far:

Superior
mouraska.

defendant, to wit :
All the rights of the said defen-

dant upon the southwest half of .ca-
dastral lot number twenty--four.

second ‘ rangé ©
the township of Demers — with the
buildings thereon erected circums-
tances and dependencies.
To be sold at the door of the

charch of the parish of Saint Hut

ol |hert, the SIXTEENTH day
SEPTEMBER next (1925). at
LEVEN o'clock in the forenoon.

E-

et dépendan-|!)

}

ion du Canadaet> des

 

   

 

   

  

   

   

  

  

 

  

 

nies par le min
aux coiditions’en
dites formules. °
Un chèque égal à 10 p.

montant de la soumission,
l’ordre du ministre. des T
blics et ucéepté par |
charte, devra
soumission:

 

 

   

 

  
  
  

  
          

   

  
  

  

  

  

 

  

 

   

  

 

  

 

  

 

  

  

  

   
     

 

  

compagnie du chemin d
nal-Canadien, ou des bons
chèque; si” c’est, Tmécéssaire,po

blics des tra
en fournissa
accepts, pour
payableaire

 

 
en grande “quantité le

des eultivateurs
J'achète

oeufs et le beurre
S’adresser à J. 0. GIRARD,

Sheriff's office, Sheriff
Kiviére-du-Loup, August 11, 1925.

T. GRAVEL, pâtissi
186 “Lafontaine; -Riv  

  

   



 

 

 

 

orissette, de Ri
“nromernade à Riviè-

€ “et Francoise, sont de
{=} abien oli elles ont pas:
“temps gun. chalet de

énade pour“ une.

Québecet Montréal
i passe

vesd'un.“sé.
À PS à“la- Rivière-

et Héctor Pré-
ient de passag”

  
     

‘otherwise, it. will “alway
; jafire nest.

©1am sendingcopy ofthis letterte
[the City Counsil and the Board of i
{Trade of Riviere du Loup.

“Hoping to: receive à

ton,
Yours very truly,

Psot would ‘ask at the same time 3
to employ7. as. many ‘people of this

place as you can.

ARCENTPERDU
 

Samedi le huit courant un vingt
piastre a été perdu de la. Banque
Canadienne. Nationale Station, a la
Banque Canadienne. Nationale en
Bas. Récompense promise à la
personne ‘qui le remettra au Saint-
Laurent.

A VENDRE
A la Buanderie St-Louis : un lo’

de bois. dur préparé pour plancher

CLASSEMODELE
PRIVÉE |

 

 

La lasse au Sacré-Coeur ouvrira if
‘ses por‘tes le premier septembre.

Nous: donnons un bon commence-
ment ad

Divectrice
selle | SA Ville

‘Basse.Cour.

 

 
§ fayorahld |B

ÈA over, believe me; dear Mr ‘Apple-

er et nous enseignons la:
mademoi- = 

Fe = communautés, Ecoles,
Municip,Co :

oeHEIsPOUR 1 FEUVERTUR Ds {lis
CHEZ VERBITSKY

Tout ce que les garçons ou jeunes filles emploient pour le
Collège ou le Couvent. 'Nous avons pour garçons et filles, un
très Del assortiment d’habit, à très bas prix. C'est une excep-
tionnelle opportunité pour les mères économes d’habiller leurs
enfants pour l’école au plus bas prix possible. Venez et vous

“DAVID VERBITSKY
169 RUE LAFONTAINE

Lauréat de l'Académie de Musique
Organiste à l'église St-Patrice

PIANO — THEORIE — SOLFEGE
Technique-Interprétation

Méthodes basées sur les célèbres méthodes des Conservatoires
de Paris et Bruxelles.

NOUVEAU STUDIO : Bloc Belle (aucentre) §
207 LAFONTAINE. ‘

23
Légumes. racines fourragères, confec-

>fantaisie,fruits, économie domestique et apiculture.

"ATTRAasverem
m couataetdescomtés voisins, ainsi que tous ceux qui s’intéressent à

; sontinvités à prendre part à cette grande fête d'agriculture.

CHS--EUG. MICHAUD
Sec.-Trés,

SESCeESRI 
 

 


